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Seance du 16 juin 1949.

En ouvrant la seance, M. le President annonce que M.

Schopfer a depose un pli cachete sur le bureau.

Antony Dottrens. — Recherches sur F ensemble tendineux
extenseur-interosseux des Singes Anthropoides, a Vexlremile des

membres superieurs et inferieurs 1.

L'idee de ce travail m'est venue apres avoir pris connais-

sance des recherches de J.-A. Baumann sur les tendons exten-
seurs chez 1'Homme, et leurs variations.

J.-A. Baumann a montre qu'il existe chez 1'Homme une

reduction des tendons des interosseux au 5e orteil. Ce doigt
est arque et le plus souvent inerte. II n"v a pas possibilite de

le raidir comme les autres doigts. La dissection de l'appareil
tendineux montre une atrophie plus ou moins marquee de

l'appareil libreux extenseur; les faisceaux de fibres tendineuses

sont tres minces ou disparaissent meme, vers la tete de la
premiere phalange ou meme jusqu'au niveau de sa base. Le plus
souvent les fibres spirales et la lame triangulaire n'existent

pas. J.-A. Baumann n'a pas pu dire s'il s'agissait d'une atrophie

ab inusu, d'une agenesie ou d'une regression d'origine
genetique 2.

Je me suis alors demande quelle etait la configuration de

ces memes tendons chez les Singes anthropoides qui se rap-
prochent le plus de 1'Homme, en particulier chez le Chimpanze
et le Gorille. Chacun sait en effet que les extremites des membres

inferieurs de ces animaux sont prenantes et que les doigts sont

plus developpes que chez 1'Homme. II semble en outre que les

Singes ont la possibility de raidir leur 5e orteil, ce qui me

parait dejä etre une presomption de l'existence in toto des

tendons des extenseurs et des interosseux.

1 Je tiens ä remercier la Section d'anatomie comparee du Museum
d'histoire naturelle de Paris de m'avoir fourni ces pieces.

2 J.-A. Baumann, Acta anatomica, 4, fasc. 1-2, 10-16, 1947.
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Connaissant en outre la theorie emise par J.-A. Baumann

sur la fonction propre des extenseurs et des interosseux, ce

travail me semblait done presenter non seulement un interet
d'anatomie comparee, mais encore celui d'und verification.

J'ai travaille sur des mains et des pieds de Singes, conserves
au formol. J'ai d'abord pratique une dissection macroscopique
des tendons, completee ensuite par la microdissection au moyen
d'une loupe binoculaire et en regardant les tendons par
transparence.

Etude sur le Chimpanze: J'ai retrouve sur les doigts de la
main et sur les 3e et 4e orteils une disposition analogue ä celle
decrite par J.-A. Baumann et ses eleves chez l'Homme. Tout
au plus pourrait-on noter que les fibres des interosseux m'ont
paru se situer plus lateralement chez le Singe que chez l'Homme;
et que les tendons extenseurs etaient plus nettement dessines;
mais faut-il s'en etonner si l'on compare la puissance de la main
humaine avec la force des mains de Singes

Au 5e orteil, par contre, je n'ai pas retrouve de reduction-
Les fibres du tendon median de l'extenseur se prolongent jus-
que sur la base de la deuxieme phalange en passant, comme
chez l'Homme, dans l'epaisseur de la capsule de l'articulation
phalange-phalangine.

Comme aux autres doigts egalement, on note la separation
du tendons extenseur en un faisceau median qui s'arrete sur
la base de la phalangine, et en deux bandes laterales qui vont
se rejoindre sur la tete do la phalangine.

Du cöte des interosseux: pas de reduction. La dossiere

existe; on retrouve les fibres spirales et la lame triangulaire,
issues toutes deux des fibres des interosseux. II est juste de

noter toutefois que ces fibres ne sont pas aussi nombreuses sur
le 5e doigt que sur les autres doigts, que la lame triangulaire
est plus fine et que les fibres spitales sont moins fournies. II
n'en reste pas moins que ces fibres existent et tout me porte
ä croire qu'elles sont fonctionnelles.

D'autre part, faut-il attribuer cette moins grande quantite
de fibres ä l'annonce d'une disparition genetique prochaine, ou
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bien est-elle due simplement au fait que le 5e orteil est moins

gros et moins fort que les autres

Elude sur le pied da Gorille: La microdissection du tendon
du 5e orteil chez le Gorille devait d'ailleurs me permettre de

confirmer ces premieres constatations.
II existe chez cet animal des fibres tant du tendon extenseur

que du tendon des interosseux identiques ä celles que Ton

retrouve aux autres doigts.
Ici, on n'observe meme pas la reduction quantitative qui

existe chez le Chimpanze.

En conclusion de ces recherches, nous pouvons done retenir

que les tendons des extenseurs et des interosseux ne subissent

pas chez les Singes anthropoides la reduction qu'on a pu
observer chez 1'Homme.

Je ne peux pas preciser non plus, d'apres ces seules recherches,

pourquoi il y a une reduction chez 1'Homme, s'il s'agit d'une

atropine ab inusu ou d'une disparition d'ordre genetique.

Vniversite de Geneve.

Institut d'Anatomie.

Jean-Aim6 Baumann et Ren§ Willemin. — Origine de la
reduction tendineuse, au cinquieme doigt du pied, chez VHomme.

L'un de nous 1 a deerit cette reduction en utilisant une

technique de micro-dissection ä la loupe. Normalement le tendon

extenseur, se terminant sur les 2e et 3e phalanges, est

rejoint par les fibres superficielles des muscles interosseux (et
equivalents), qui, de chaque cote, le completent pour former
l'ensemble tendineux dorsal du doigt. Ces fibres des tendons
interosseux qui semblent avoir un role dans la posture du

doigt, se terminent en realite sur le tendon extenseur, en for-
mant des appareils comme la dossiere, les fibres spirales, la

1 Voir J.-A. Baumann, Acta Anatomica, vol. IV, fasc. 1 et 2,
p. 10-16, 1947.
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